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Un Diploure

Japygide cavernicole inedit de Corse
Dip/japyx beroni n.sp.
par
J. PAGES*

SUMMARY
A cavernicolous Japygidae Diplura from Corsica,
Dipljapyx beroni n.sp.
Dipljapyx beroni n.sp. has been collected from two caves in Corsica. From its antennae with 31
articles, chaetotaxia
of urites and subcoxal organs well-characterized,
it appears to be an endemic corsican species, situated between D. hUlIlberti Grassi found in the western Alps, and D.
italicus Silv. peculiar to the Italian Peninsula. It is closely related to the first of those two
species. There is no morphologic
feature indicating it as a troglophilic species.

Au cours d'une mission entomologique
en Corse, Monsieur Ie Docteur P. Beron a
nkolte en 1967 de nombreux exemplaires de Diploures J apygides. J e decris ici une
nouvelle esp~ce de Dipljapyx que j'ai Ie plaisir de dedier a son decouvreur. Elle est
representee par 3 individus recoltes dans 2 grottes de l'ile: la grotte de Grottone,
dans Ie Nord, pr~s de Ponte Leccia et la grotte de Manuel-Ange, dans l'Ouest, pr~s
de Carg~se.
Le reste du materiel, purement

endoge, sera etudie dans une note ulterieure.

Dipljapyx beroni, n.sp.
Corse. Grotte de Grottone, I 9 de 14 mm de long (9G); grotte de Manuel-Ange: I d
long de 17 mm, I 9 longue de 16 mm, en mue (9M).
TETE. Vertex. Environ 20 + 20 soies longues ou assez longues; la tache pigmentee tergale est entouree par 6 + 6 de ces soies et en porte I + I autres, longues,
inserees par rapport aux marges anterieures et laterales a peu pr~s a la meme
distance que celle qui les separe; il existe en outre un assez grand nombre de soies
courtes ou tr~s courtes plus ou moins symetriquement
disposees.
Antennes de 31 articles assez pileux, avec les deux verticilles habituels de soies
normales et un nombre assez grand de sensilles setiformes; aires pile uses bien nettes
sur les articles II a 14 (d) ou 12 a 14, mais deja decelables a partir de l'article 9 ou
10 et disparaissant
apr~s l'article 15 ou 16. 13 trichobothries
typiques, a**
mediane ou leg~rement proximale (p= 0,78 et 0,89 pour la 9M, p= I pour la 9G,
0,93 et I pour Ie d). 6 sensilles placoiCIes typiques sur l'article terminal.
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Figs. 1-2. Dipljapyx berolli, n.sp. - I. 9 de la grotte de Manuel-Ange, 4eme article antennaire
droit, face tergale, e = 26811. - 2. -idem-,
lobe interne de la maxille droite, face
sternale, e = 8211.

Maxilles. Les 5 lames du lobe interne sont pectinees; la seconde, tres developpee
recouvre, en vue sternale, la troisicme; un processus spiniforme insere au niveau de
la marge frangee de la troisieme lame.

a

Labium. Le palpe est assez allonge, sa longueur est de 2,5 3,5 fois aussi grande
que sa largcur
la base; outre les 2 soies subapicalcs qui egalent de 1,2
1,4 fois la
longueur du palpe, on observe 6 autres soies beaucoup
plus longues sur la face
anterieure,
2 soies apicales posterieures
courtes et I autre, minuscule, au milieu de
la meme face.

a

a

THORAX. Prothorax. Les 5 + 5 M typiques, les M5 Ics plus longs, les Miles plus
courts; 4 + 4 soies assez courtes. Meso- et metathorax. Prescutum avec 1 + 1 Met 2
+ 2 soics tres courtes. Scutum: les 5 + 5 M typiques, les M3 plus longs que les M2
qui sont egaux aux M4, plus longs cux-memes que les M 5 sensiblcment
egaux aux
M I; noter chez la 9M I'absence du M3 gauche; environ 3-4 + 3-4 soies courtes ou
tres courtes.

a

Pattes assez longues, les P III atteignant les styles du second urite; peu pileuses
sauf les tarses qui, ou tre 10-12 soies sternales spiniformes disposees sur 2 rangees,
portent environ 8-9 M longs et une quinzaine de soies assez courtes ou courtes; une
forte soie spiniforme
I'apex des tibias, face sternale; griffes assez longues, inegales,
aigues, l'unguiculus allonge, etroit, obtus.

a

ABDOMEN. Tergite 1. Prescutum avec I + 1 M a peu pres aussi longs que les M 1
du metanotum.
Scutum avec I + 1 M (M 5) assez longs; les ma et mp sont seuls
presents et tres courts. Tergite 2 avec 3 + 3 M (ma = M, M4, M ), M4 et M
5
5
subegaux et plus longs que les ma; m 1 a m3 obsoletes, mp tres courts. Tergites 3 6
avec 5 + 5 M (M] = 0, ma = M), les ma diminuent
regulierement
de taille d'un
tergite a l'autre, redeviennent
des ma typiques au tergite 6 et sont nuls au tergite 7
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qui n'a, de ce fait, que 4 + 4 M (M2 a M 5)' comme d'ailleurs Ie tergite 6; au
maximum les ma sont subegaux aux M2 et M3, eux-memes plus courts que les M4
ou M5; ml a m3 tr~s courts ainsi que les mp; de nombreuses autres soies, minuscules, reparties sans ordre apparent sur tout Ie scutum. Tergite 8 de 1,15 (9M) a 1,29
(9G) fois aussi large que long; 4 + 4 M (M I = 0); mp minuscules; de tr~s nombreux
microcMtes recouvrent tout Ie scutum. Tergite 9 de 3 fois (9M) a 3 fois et demie
(0) aussi large que long; depourvu de M, il est recouvert d'une multitude de soies
minuscules dont certaines dessinent une rangee posterieure assez reguli~re. Tergite
10. A peu pr~s 1,5 fois aussi long que large (0 : 1,5; 9M : 1,57; 9G : I ,52); car~nes
foncees a bords irreguliers, n'atteignant pas les angles anterieurs du tergite et egalant
environ la moitie de la longueur normalement decouverte du tergite. 4 + 4 M que
l'on peut assimiler aux DI, D2, LI et L3 definis chez les Congjapyx (PAGES et
SCHOWING, 1958); 1 + I soies laterales posterieures, assimilables aux L4' Acropyge typique, bien developpe, a angles arrondis.
Angles posterieurs des tergites. Nuls du premier au quatri~me tergite. Au cinqui~me, la jonction des bords lateraux avec Ie bord posterieur forme de grands
angles obtus a sommet relativement aigu. Ces angles sont droits au tergite 6, avec
leur sommet leg~rement dirige vers l'arri~re. Au septi~me. tergite ils sont aigus, a
sommet mousse et dirige vers l'arri~re. Ils sont typiques aux tergites 8 et 9.
Longueurs relatives des segments 7 a 10: 34 - 60 - 20 - 100 chez Ie 0; 36 - 60
- 23 - 100 chez la 9M; 39 - 58 - 22 - 100 chez la 9G. Les differences que l'on
peut relever entre les 2 individus de la grotte Manuel-Ange ne peuvent pas etre
considerees comme un caract~re sexuel secondaire, mais com me des erreurs inevitables sur les mesures, dues :l l'ecrasement plus ou moins important subi par l'animal lors du montage en preparation; on se rappellera aussi ici que la 9M Ctait en
mue, ce qui peut fausser en partie les resultats.
Sternite 1. Prescutum avec 3 + 3 M assez longs et 3-4 + 3-4 soies tr~s courtes.
Scutum: au plus 14 + 14 M, dont 12 + 12M typiques (A 1 aA5, B2 nuls, CI a C3)
et 2 + 2 supplementaires situes a peu pr~s a egale distance de B3, B4, C2 et C4; il
n'y a qu'une paire de ces M supplementaires chez Ie 0 et la 9G; de tr~s nombreuses
soies reparties sur toute la surface du sclerite, plus densement dans les angles posterieurs et au niveau des C, ou une quinzaine d'entre-elles, un peu plus longues que les
autres et a embase circulaire caracteristique, dessinent une rangee assez reguli~re
immediatement en avant des organes subcoxaux lateraux.
Ceux-ci sont peu saillants et occupent environ Ie quart de la largeur interstylaire.
Chez Ie 0 la rangee anterieure, abnlgee, compte 8 soies glandulaires a droite et 6 a
gauche, valant en moyenne les 48/100 de la longueur du style I (stl); la rangee
posterieure compte 42 soies a droite et 47 a gauche, une dizaine d'entre elles
egalent les 130/ I 00 du st 1, une douzaine d'autres en valant les 80/ I 00, les restantes
les 50/100. Chez la 9M la rangee anterieure, abregee, compte 10 soies glandulaires a
droite et 8 a gauche, egalant les 29/1 00 du stl; il y a 34 soies glandulaires a la
rangee posterieure de chaque organe, 5-6 d'entre elles valent en moyenne les 76/100
du stl' une dizaine en egalent les 54/1 00, les restantes, les 39/1 00. Chez la 9G il y a
17 soies a droite et 16 a gauche dans la rangee abregee, valant les 30/ I 00 du stl; la
rangee posterieure compte 32 soies a droite et 30 a gauche, 7-8 d'entre elles egalent
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Figs. 3-6. Dipljapyx berolli, n.sp. - 3. de la grotte de Manuel-Ange, urotergites 7 10 et les
eerques, e = 60011. - 4. -idem-,
J110itie droite de l'urosternite
I, e = 39011. - 5.
de la grotte de Grottonc,
detail de l'organc subeoxal lateral droit, c = 24011. - 6.
-idem-, J110itie gauche de I'urostcrnite 3, c = 39011.

«
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les 81/1 00 du stl, 10-12 les 45/1 00, les restantes les 39/ I 00. Les soies sensorielles
sont au nombre d'une quarantaine chez les individus de la grotte de Manuel-Ange
(d: 39 et 42; ?M: 42 et 44) et egalent en moyenne les 25/1 00 du stl chez Ie d et les
17/1 00 chez la ?M; la ?G en poss~de 27 a droite et 26 a gauche, valant en moyenne
les 12/1 00 du stl'
Organe glandulaire median comportant
une vingtaine de cupules glandulaires
chez Ie d et la ?M et une trentaine chez la ?G.
Sternites 2 7 avec typiquement
16 + 16 M differencies au plus: A I a A 7, A6
etant les plus petits et les A 3 ]es p~us longs; les B4 sont nuls; les C], C3, C6, C7 et
C9 seuls sont des M; on notera sur la figure 6 la tendance qu'ont les A 5 a se placer
sur la meme ligne que les A4 et A 6.
Styles assez peu allonges, arrondis au sommet; stJlst7 = 0,25, S]/s7 = 0,60;
S I /st I = 0,35; S I /st7 = 0,23; ces valeurs ne son t que des moyennes
qui peuven t
varier assez largement, meme chez un individu donne.
La papille genitalc d n'a pu eire convenablement
observee; elle se rapproche
beaucoup de ce que j'ai decrit chez Diplj. fagniezi (PAGES, 1952). Papille genitale?
typique avec de lOa ]4 soies "glandulaires" de chaque cote de la base et 2-3 autres
sur chacun des lobes de la valve inferieure.
CERQUES. Dc 2, 5 a 2,75 fois aussi longs que larges a leur base chez Ie d et la
?M, alors que chez la ?G, la longueur n'egaie que 2,33 fois cette largeur. Chez les ?
leur longueur n'atteint pas celie de la partie normalement decouverte du tergite 10
(0,79-0,93) alors que chez Ie delle lui est leg~rement superieure (1,06).
Ccrque droit anne d'une forte dent triangulaire nettement premediane, rd = 0,40
(d) a 0,53 (?G); marge predentale leg~rement concave, pourvue de 1/3 tubercules,
Ie superieur, grand, arrondi, les inferieurs beaucoup plus petits, Ie distal aigu, les
autres arrondis; marge postdentale peu concave, portant une vingtaine de denticules
arrondis, disparaissant graduellement de la dent a l'apex du cerque.
Ccrquc gauche a dent aigue, un peu plus nettement premediane chez Ie d (rg =
0,82) que chez les ? (?M: 0,89; ?G: 0,98); 5/7 a 6/9 tubercules arrondis, regulihement espaces sur la marge predentale concave; marge postdentale lisse, a concavite a
peine indiquee.
La chetotaxie des cerques comprend Ie M lateral anterieur et 8-9 soies longues
ou assez longues ainsi que de tr~s nombreuses soies tr~s courtes.
AFFINITES. Cette esp~ce cst bien caracterisee par ses antennes de 3] articles, sa
chetotaxie tergale, l'al1ure et l'annature de ses cerques. Elle cst affine avec les 2
autres esp~ces de Dipljapyx communes dans cette partie de la region mediterraneenne: D. humbcrti (Grassi) de France et D. italicus (Silvestri) d'ltalie. Si ses antennes
en font un intermcdiaire
parfait entre ces 2 esp~ces, sa chetotaxie tergale, ses
organes subcoxaux lateraux, ses cerques montrent un melange de caractcristiques
propres a l'une ou l'autre esp~ce voisine, avec cependant une nette tendance dans la
direction de D. hUlIlbcrti.
On notera aussi que les 3 exemplaires etudies ne forment pas un ensemble
parfaitement homog~ne: la ? de la grotte de Grottone s'ecarte par bien des details
des exemplaires de la grotte Manuel-Ange et en particulier par ses organes subcoxaux lateraux dont la rangee antcrieure abregee est pourvue d'un nombre de soies
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glandulaires qui n'est de passe que par celui presente par D. nexus Silv., de la
"Grotta Spadoni", pr~s de Fabiano (Spezia). II est possible de supposer que 2
formes de Dipljapyx, tr~s etroitement apparentees, peuvent se rencontrer en Corse,
maistrop
peu d'exemplaires sont connus pour qu'il soit possible de les separer
nominativement a !'heure actuelle; si de nouvelles recoltes, et mieux, des elevages,
confirmaient l'existence de 2 formes distinctes, iI faudrait considerer comme des D.
beroni typiques ceux presentant les caract~res du couple recolte dans la grotte
Manuel-Ange et placer la <;> de la grotte de Grottone dans un nouveau taxon.

RESUME

Dipljapyx beroni n.sp. a ete recolte dans 2 grottes de Corse. Bien caracterise par ses
antennes de 31 articles, sa chetotaxie tergale des urites et ses organes subcoxaux, iI
apparail comme un endemique corse, intermediaire entre D. humberti Grassi,
propre aux regions situees a !'Ouest des Alpes et D. italicus SiIv. particulier a la
peninsule italienne. Ses affinites sont plutot avec la premi~re de ces deux esp~ces.
Aucun caract~re morphologique ne permet de Ie considerer comme un troglophile.
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